
' flsaas 'ée l'Etat posr i r o m • réparations 
a» M I I B U I I scalaires, es t adopté. 

l ' n . nouveau débat a'institue sur 
art.H* 37 qaster nouveau, dont l 'aeisar 
a » IL Babaud-Laterose et «ai a pour bat 
d* fixer la hiérarchie de» iagéoiear* 
adjoiat* de l'aéronautique. L amendement 
set anmletaeBt adopte. 

Oa adopte n u i i i l'article .W. qui porta 
de 100 • SO0 ratllion. la limite daaa 
IxqseUe loa frai» de fonctionnement 

| caatrale dea l ' u n » d épargne «ont k la 
charge du fonda de réserve et de faraatia 
da cas eaiaa*». 

L'article 40, qui vise l'encouragement 
4r la culture du lia. do onenvre et da 
l'aimer. e»t adopté apréa uae Intervention 
d* M. La Trocqoer. q u i a demandé le nain -
tiea à leur t a u de« prime» accordée» t 
la Hniculture. Le mioiatre a donné tatie-
factioa s o i orateur». 

La séance eut levée k 12 b. 45. 
I/aprèe-mldi. le Sénat a'est rénal aona 

ht présidence de M. Jeaooeney. 
Âraat de reprendre la «! ocoaaion de la 

loi da Kioanre». n valide l'éiertioo de 
IL t'amilie Céwotevrep». qui remplace 
H. Boud.n comme sénateur eu lo.-r-el-
Cbar. 

La validation da M. Ohsui&mpe rat 
accueillie par les »[>pliii.l serment* de la 
Ha a i e - Jaaaenrblée. 

Puis, oa revient k U diacnaawn dn 
boaiget. 

Le Sénat ra arrive k la diaenaaion de 
l'art. 30bai réservé le matin, oui concerne 
l'organisation de la présidence du Coiwi.il. 

Le texte du Gouvernement, dana le bat' 
de donner ma Président du Ooaaeil le* é'é-
mrata d*indor«natwaa et de liaiaon néces
saires pour aesurer la coordination entre 
lea Avéra service* publie», p^c* par aim-
ple rôle de tranefert de crédrta, aona la 
diraetioo du Préeideat du Oonserl, eerta.ne 
service*. 

Après une longue discussion et un 
aaseadement Mauuon étant écarté, le Sénat 
adapte rlnalewent le texte de sa O t n -
aajaaaaa. 

\* balroee <îu budget général a'établit 

Lié pense 
Recettes 

47Tc;.90o.oeo fr. 

Soit un excédent de dépensea aur lea 
recette» de 77S.a01.85o franc» dont U faut 
déduire 308 milliona k provenir de réduc
tion dea indemnités, ce qui ramène le dé
fait réel k 4r}7 «M Sort fr. 

L'enaenibie riu projet étant adopté, le 
Sénat 1ère sa séance k 30 h. et se renroie 
k vendredi lô h. pour l'examen du projet 
modifiant lea dispositions de la loi aur ia 
liberté iiwlivtdueile. 

L'AFFAIRESTAVISKY 
P a n s . 20 décembre. — La. Commission 

d'enquête a examiné jeudi matin, le rap
port sur les chèques dont el le continuera 
l'après-midi la discussion, avant d'entre
prendre celle du rapport du docteur FI* 
sur les expertises médicales. 

O l e a adopté définitivement le rap
port de M. Pelssel sur les responsabilités 
de la Sûreté générale et de la Police ju 
diciaire. 

L» Commission a pris connalsaance 
d'un rapport d'experts sur les comptes 
personnels de M. Louis Proust. 

Il en ressort qu'aucune preuve n'existe 
que 1* député d'Indre-et-Loire ait pu bé
néficier du chèque lipellé * son nom. Sur 
divers points, de vives protestations se 
• o n t levée» contre les termes du rapport 
de M. Boully, qui devra, e n conséquence 
modifier ses conclusions. 

_ » 
M . P a u l • B o n c o u r r e p r é s e n t e r a 
l a R e i n e d e Y o u g o s l a v i e a u p r o c è s 

d e * a s s a s s i n s d e s o n m a r i 

Marseille. 30 décembre — 8. M. la 
raina da Tougoalavie vient da as consti
tuer partie civile k l'Instruction ouverte 
contre les meurtriers de S. M. le roi 
Alexandre 

• l ia a art* M* Paul-Boncour d'être <on 
avocat dama l'Instance 

La constitution de partie civile a eu 
l.eu au cabinet du juge d'instruction 
par les soins da M' Delemotte. avoué 
préa la tribunal da Marseille. 

» — • 

Fiançailles princières 
Home, 30 décambre. — On annonce 

lea fiançailles de l'Infant Don Jaimc 
deuxième fila d'Alphonse XIII. avec 1 
Emanuela de Damplerre, fuie du vicomte 
Roger da Damplerre, décédé et de Donna 
Vlttorta Ruapoll dl Poggio Suaaa. L'in-
faat Don Jalme est né en l t o s at M'" 
Emanuela de Damplerre en 1913. 

L'EXPÉRIENCE 
ROOSEVELT 

A travers las aisuttaaUi touffues et par-
foif contradictoires qui aou* viennent 
u' Aaserique par U aitaièion da 
actmornie. il nous est dïffcile d'avoir une 
vue d erstrmbk précise des événements. 

M. André Siegfried a fait «u Comité 
Frince-Amérique une très intéressante 
mise an point de l'expérience Rootevett 

Après avoir analyse les raisons de la 
popularité dn président Rooseveh, qu'il 
attribue i diverses qualité» physiques, 
ta ies que le charme de sa voix. lagrémeiM 
oe son sour.rt, r! a rappelé que c'était un 
homme du mondé cultivé, élégant, conser
vateur, qui n'avait rien d'un révolution
naire et qui. d'ailleurs, avait tt^çteté 
scrupLie-jsement ia Constitution améri
cain». 

Sa politique es ' celle d'un opportuniste 
inteftetent. Il consulte et écoute attentive
ment ses conseillers, notamment ceux du 
fameux Brain > Trust, constitué d'iMel-
lectueis, qui sont des théoriciens et 
déalistes. Mais, suivant les événements, il 

s'inspire, tour à tour, des idées de chacun 
ù'eux sans jaenais les adopter entièrement. 

Après son avenant an t. le 4 mars 193). 
Président a pratique d'abord une 

taettqut de déflation forcenée, caracté
risée par le moratoire général entraînant 
'a fermeture des banques, la diminution 
dé 15 % des traitements des fonction
naires, déjà réduits ptécéclemmeat de 10 % 

Ces mesures, comportant destruction du 
pouvoir d achat, ayant suscité de vives 
protestations des politicien».' très puissants 
aux Etats-Unis, l'expérience Rooteveit a 
alors commencé. 

Elle n'est pas la manifestation d'une 
doctrine précise. Mais son esprit est de 
recourir aux méthodes inflationnistes, de 
chercher une reprise d'affaires basée sur 
des lois sociales, de pratiquer l'économte 
dirigée. 

Son idée générale est que l'Economie 
américaine est en état de déséquilibre 
permanent, qu il importe dé la soulager 
par la dépréciation du dollar et par la 
haus«« des prix en vue d'atténuer les 
dettes, se totalisant par 6.000 milliards de 
f l i r t s 

D'autre part, il faut introduire dans la 
écislation le facteur social, modifier la 

répartition présente des richesses, qui con
fère la moitié de la fortune du pays à un 
demi-million d'individus. 

Après avoir étudié en détail les mesures 
prises par le Président dans le domaine 
oe la monnaie de la production. M. André 
Siegfr;eJ a conclu que. malgré les 11 mil-
Hards de dollars dépensés, dont sept seule-, 
nient fournis par l'impôt, les résultats 
obtenus étaient assez médiocres. 

Les salaires et les prix (le gros ont 
augmenté d environ 30 %. les prix de 
détail de is i J» Tr 

Le nombre des chômeurs a remonté un 
peu. depuis un an. à près de 10 millions 

A l'inverse de la déflation, qui e<t diffi
cile i continuer, l'inflation est difficile à 
suspendre. 

Le Président est voué à l'emprunt. Aussi 
1 ient-il d évoluer. L'ancien avocat syndical 
Richberg a remplacé le général Johnson 
.i la tète de la N . R . V et M montre favo
rable aux profits individuels. D'autre part 
It président Rooteveit t e s t adressé d'un 
ton aimable aux banquiers a la récente 
convention de ceux-ci. 

Quel est l'avenir de l'expérience Roose-
velt? s'est demandé M. André Siegfried. 

Sans doute, il subsistera de ceHe-S:~ 

Quelques 

Le sa ma» sMavea. 4* Botbeceald est 
«sort la aaeéa dernier. 

Peu avant aa enert, il racontait encore 
ea'U avait conçu peraeaNMiteaaent i s e 
vieate najaaitni oui lai savait rapporté une 
réponse que Louis XIV avait faite à son 
axa ri. 

— A son aaaril l a bosse etoettesse n* 
r»vait-«l|e paa? Il rapprochait lea dates. 

Son interlocutrice était la duchesse de 
Rkobelieu. Ere arait épousé à 13 saa le 
maréchal da R'eaeliea «ni en avait 80. Et 
comme ce dernier avait fait son entrée à 
la Cour de Lonk XIV en 1710. k 14 ans. 
il avait dooe po parler avec le grand Roi. 
et époaaer en 1778 la jeune enfant qui aux 
environs da 189» portait avec verdeur aes 
M ana k la Ootrr de Napoléon III 00 le 
baron de Rotachud l'avait connue. 

Ainsi donc, antre Louie XIV et le baron 
de RotaexrM il a'.v avait eu que deex inter
médiaire», deux époux, et ùe 1838 k 1034 
quatre personnages avant tara 20C ana! 

LES COMPLICES 
DU RNANC1ER MOELLER 

P»rU. 30 dasaaaxar*. — M . N o u x , juge 
dtosxjuctaoti, craatrta oa tMtaata Moel-
ler. a tncutp* « a otasipHctté d-aaaiuque-
rie a t d'abus da ctaaflance i a f e m n » d u 
nuanc ier daaols, rata Prançalse, née 
Loquln. 

OsUe-cl a daelaré que l l e avait fait 

Un magistral colonial 
accuse de forfaiture comparait 
devant les Assises de Nantes 

Nantes . 30 décembre — Aux Assises a 
commencé le procès Plassiart. conseiller 
* la Cour d'appel de la Martinique. Fran
çais Plassiart est accusé d'avelr reçu 
3OJ.000 fr. d'un Industriel des Antilles. 
M. atugène Aubery, pour obtenir u n ar
rêt en sa faveur dans une Instance e n 
gages centre lui par l'administration de 
raasiegdstreinent. 

M. Emmanuel de Lacoste, mandataire 
da l'industriel, est également au bane des 
•srissss, poursuivi, ainsi que son patron. 
peur corruption de fonctionnaires. 

— • 

Un» utini ptlonait* 
Mt «fMapég par las ouvritrt 

Varsovie. 90 décembre. — Une grande 
tsatas da testUaa daa environs da Lotis, 
dont la fermeture avait été décidée par 
ta auractlon, est occupée, depuis cinq 
Jvura. par mille ouvriers, parmi lesquels 
se trouvant da nombreuses femmes 

Las ouvriers ont déclaré qu'Us ne quit
teront l'usine que lorsque la direction 
as tara farmallarnaat engagea k conti
nue» ta travail Lea bâtiments sont an-
tearéa par d'importantes forces da po-

dan 
seront ainsi du xix* au XX* siècle: 

3* L'abaissement du standard de vie aux 
Etats-Unis, qui était trop élevé pour leur 
permettre de soutenir la concurrence inter
nationale: 

a* Une supervision sur la production 
désormais organisée: 

4* Le rétablissement, sans doute suivant 
la formule tatamande, des ententes entre 
les producteurs, qui avaient été réprimées 
rendant un demi-siècle. 

Au profit de qui cette évolution se 
réalisera-t-elle? Aboulira-t-elle à une vic
toire du capitalisme ou du socialisme? 
M Assort Siegfried estime que c'est le 
secret de l'avenir. 

atr Jean Slaaea, a* rendant à Tanseï 
r<w» prendra essleue» jesjf» ée rases, ait ai 
lésés t Paria MBSeél 9 ] ééeemere. La Serre-
U i r a d ' E t a l as roreisn (XSra. con'erem t 
ee t t . eeaatlea. a 'e« M . P . « . Plaaéis . prés; 
éant éa O s i e i l . et M P. U v a l . 

— A ttsaapattlae, U pollee s are»»* le 
• ' • • t calei . é rsaete . . é 'aae asrlt .4 f * Car-
„ « i e > aal saesl» iifmrmt pies es e M . M ) 
fvasee sa esnsrs es l 'saaée | l t é . OWrl tarai t 
«eaasils. ss esare, saréaiesaiseaemt. é'aarres é*-
lour .emesi 1 sar la aatara aaaajsels sa a est 
vas eaeeve Ut. 

— U fliaiawlaslia i t a i è l K l I l Sas U a ï a u i 
ratUea a as.eriad M. Oaarlaa MaasiaBr t **• 
eeasr tes vtpper» aar la ne ses ait! sa ée Wi it 
I I I IseresJ ttafatse et Mel leré relative » 
! asearaaee s^ltsaierre ée» seleasoSUee. 

Il 7 a un sénateur dont .'et lapsus foat 
la joie de aea collègues. 

— Il était tout e consterné » de déco
ra té» res, dit cet honorable parlementaire, 
par exempte, en parlant d'un officier abon
damment décoré. 

Et. quand il fait vieiter le Luxembourg 
k daa amis, il na manque jamais dana la 
salle daa séances de leur annoncer: 

— Voic i r « b é t n l t t i r a e » ! ! 

U* ÂnglaU à Calai* 
Comme il r a vingt ans, Isa Anglais qui 

vont dans It Sarre ont établi k Calai» 
leur base. Lets premiers soldats britan
niques qui débarquèrent ces jours-ci 
furent logea k 1a citadelle, caaerne du 
110* d'infanterie, où ils furent pris ru 
subsistance. Le premier repat qu'en lenr 
servit sur la terre française comportai' 
dea figues. Lea Anglais apprécièrent fort 
ces fruits. Seulement ils les mangèrent... 
en guise de hors-d'oeuvre' 

Les « eniecota s français n'en sont pas 
encore revenus. 

Maux-aise- plmitmnietrie 

Cet sgeut de chance, fort sen-il.lc su 
froid, parut réi-emment k la Bourse avec 
une somptueuse pelisse de fourrure pré
cieuse. 

De msuraia paiaants méditèrent de lui 
Jouer un tour... Ils réunirent par un solide 
cadenas lea deux boutonnières des revers 
puis Tarant soirneusement fermé k double 
tour, jetèrent la clef par la fenêtre du 
vestiaire. 

Quand le malheureux agent de change 
vint, après 1s séance, chercher sa pelisse, 
il dut constater que sent uu serrurier 
pourrait la rendre utilisable .. Et c'est 

'i qu'on pnt voir cet homme frileux 
quitter la Bourse par un froid de canard, 
son beau et chaud vétemeut sur le bras 

réclamant un serrurier à tous Ira échos. 

S e r m e n t imprévu 

Devant la l t * chambre correctionnelle, 
un individu poursuivi pour vol ae défend 
comme un beau diable. Enfin, k bout 
d'arguments, il e'exciaate: 

— Je suis innocent, je le jure! J* le 
jure sur. . . votre tête. Monsieur le Pré
sident : 

Alors, le président: 
— Laisses ma tète tranquille... Elle 

n a riea k voir dana lhistoire: 

La loterie nationale 
(SUITE D». LA PSEMIIRE rsot) 

DEsRNIEaRE H E U R E 
Uiiea^esseàlLP.-E.Fludin 

du Comité ërtdtar 
de r«Àffianc« démocraiiqae>> 

Parla, as) décembre. — La Comité direc
teur da l'Alliance démocratique s'est réuni 
août la présidence o s M. André De Plis, 
ancien député, premier viee-préaldent du 
parti. 

La comité a enregistré l'adhésion 
l'Alliance de nouveaux parlementaires, 
notamment: II. Lefebvre du Prey, ancien 
minlatra, aénateur: Coacne, député de la 

U MORT WUIU1TQUE 
DU aH6BUER PRINCE 

Le rapport dm dmettmr Fié 

eur lea rapport* dm» expert* 

(PV g V T , 
LE ISNQl'IE*. Moi LIER. MENOTTES ALX 
MAINS, A SON ARRIVÉE A LA CARE DE LYON. 

connaissance de son mari, alors q u l l était 
pauvre et qu'elle n'avait jamais été au 
courant des affaires qu'il traitait . 

Le magistrat a Inculpé du même délit 
M. PeUtjean. demeurant rue François-1'' 
à Paris, administrateur de sociétés. II. 
PeUtjean, qui a choisi comme défenseur 
M* Pierre Rlbaud. a affirmé q u l l avait 
été de bonne fol dans toute cette affaire 
et qu'.l n'avait retiré aucun bénéfice de 
sa collaboration avec Moeller. collabora
tion d'ailleurs fort courte. Il a ajouté 
qu'il n'était Intervenu que peur le pla
cement d'obligations d'une société, com
me président de l'Association civile des 
porteurs de titres. Il a ensuite arrêté 
l'émission, estlman* que le gage 
offert aux créanciers était Insuffisant. 

Une sténo-dactyle, employée chex un 
garagiste da Ptaatatt. préa de Mulhouse 

* L'introduction du point de vue social ; • " £ * * . t a > "SI*!?1" « " B o n . D lui revient j 
11 l'Lconomie des Etats-Dms qui pat-^ D J ? T a 7 7 u

r " m 5 S f ° f II *"*",* à < l e u x * œ ' 
pioyes du même garage, qui avalent cha- ' 
cun un dixième dé ce billet et 50.000 fr 

LA NOËL DES ENFANTS 
DES CHOMEURS 

La Préfecture nous communique q;ic 
c'est ce soir, vendredi que seront arrélr». 
par le Comité de paironare. lea comptes 
relatifs k la journée organisée pour le 
Xoal des enfants de. chômeurs. 

Les personne» désir-us^» de participer 
k l'o»uvre et qui n'ont pu encore aorester 
leur don, peuvent le fe i ie: 1es non» ei 
argent on en nature ecr, m à riirUrer direc
tement aux mairie* dea communes dont 
dépendent les donateurs. 

AVIS AUX PATISSIERS 
M. R. Daalalre. président de la Cham

bre syndicale daa patrons pktlaalera et 
conilseurs du Nord, noua pria d'insérer : 

Le Syndicat dea patrons pâtissiers du 
Nord, sollicité par M le Préfet, a donné 
son appui k l'action généreuse en faveur des 
enfant* daa chômeurs 

X conséquence le Syndicat prie tous 
pâtissiers de se conformer à la circu

laire envoyée k chacun d'eux et de répon
dra k l'appel qui sera fait par la maire de 
leur commune. 

1 distribution dea dons aura Heu dana 
le courant da la semaine pr.x-halne 

M. lea Pâtissier, aoot prie» da fournir 
gracieusement une certaine quantité de 
coquilles en brioche flamande de bonne 
qualité, du poids de 100 gramme, par unité 

Pâtissiers, soyez généreux ! Donnez ! don
nez pour las pauvres emiaata ! 

La séance a été ensuite tioueairél à 
l'élaboration du programma dea travaux 
du congre» de la fédération da la Seine, 
qui doit ae tenir k Parla ta U Janvier 
prochain. Un grand banquet offert par 
l'Alliance k son préaident. M. P -E. Plan-
dln aura lieu ta même jour au Palais da 
U Mutualité. La préaident du Conseil y 
prononcer* un grand dlecoura politique. 

I Comme coocluaion daa débat* l'ordre 
du jour aulvant a été voté k l'unanimité: 

e La Comité directeur de l'Alliance dé
mocratique adressa k aon président, M. 
P -E. Plandln, saa félicitations pour l'au
torité avec raquell* U a saura au gou
vernement, au-deaaus daa Intérêts parti
culiers, la amenée da l'intérêt général du 
paya at par la confiance qu'Inspire k 
I épargne l'énergie avec laquelle ta prési
dent du Conseil a repouaeé las attaque* 
daa partlaana de U dévaluation et affirmé 
la nécessité da maintenir la valeur-or du 
franc. 

s L'Alliance démocratique, convaincue 
que la continuation d'une politique lnapl-
iee dea principes qu'alla n'a essaé *m dé
fendre, at que tous aes membres, élus at 
militants, doivent observer avec discipline, 
peut seule assurer 1s relèvement d u paya. 
fait confiance k aon préaident at au Gou
vernement pour poursuivra l'œuvre entre
prise conformément au programme de 
tiavall soumis au Parlement: 

s Eatlmant que l'union des partie est 
la condition lndlapenaaole da la atablllté 
gouvernementale que réclament impérieu
sement lea circonstances Intérieure* et 
extérieure*, l'Alliance démocratique expri
me le vœu que cette union, réallaée au 
c-.uvernement. soit également assurée dsne 
ls p a s 

» A la veille dea élections municipale* 
elle se déclara prête k conclure lea larges 
ententes Indispensables pour assurer la 
lutte contre le front commun. Cent le 
succès signifierait la ruina daa finances 
communales et constituerait une menace 
pour le* Institutions républicaines elles-
mêmes, t 

en» esnea 
s a * se* feraat tealesaaee aallltsiraa, aev*l*s 

e> sév i * * *» * , «avalas» été eeaeeetvass éa*» :« 
UMlasaa*** . L'Asjeaa* aaMasI ééalaeo eae 
rets» aaavalle as» f a n * * * . 

— la» eearvtsr 4s l'AaaérMa* éa l a d traas. 
•avté par * Ls-aasts* Tiasausl t Jaaas't Hâ
t e r , set arr ivé aa Basrset Jeaél. t t a r é «"n i 
tr -aaetme piloté par Dahearé le* . S»a poida 
•al é * l'T» kilo* 

— A f f s t a e a n , 0k . Ssthaaaaa. l é aa». 
s'est sak léé a * aa*7*a éa gas é'éalairag*, 
aa iea la * * ! 4 * a * la avart as* ésas sasssta k<-és 
ée t a l 4 tas . 

— K . Ovéaainaaa, jaga 4 ' iaa tvst t iea , v l m i 
aTatsté 

4san»sa. lue» 4 ' iss tvst t lea , v 
•a 4sssaa4«a ée aalM* «• lsV 

I saaiv* t t a r l sS I : I * saabnaiata Daéwrrr . 
I * v *« * t OarikMd-sUWaé et I * l ieatsatat 
l'eserae : " e s » * * * ! s s 

.i.a.i, , a i mu • ii.ii • • : 

une coirreuee qui participa pour un 
vingtième dans l'scqulaltlon du billet. 

A Montauban un lot d'un million da la 
S» trancha de la Loterie nationale a été 
gagné par sept familles monUlbanalses 
qui avalent pris un billet en commun. 

Ce billet a été acheté par le jeune Lau-
berge, kgè de 14 ana. aie de transbordeur* 
Celui-ci avait pris quatre parte du billet 
et les six autres familles qui y partici
paient pour un dixième, gagnent chacune 
cent mille francs. 

Un lot d'un million a été gagné par dix 
employée d'une usine de Llgny-en-Bsrrola 
qui avaient pria chacun un dixième du 
aillât portant la n- 417.74g. 

A Ne vers. M"" Proveat. laveuse, a gagné 
un lot d'un million. 

Us le* de S00.000 fraaes 
à Vaieacieaae» 

Le patata MUT du n* 234 Os» gagnant de 
M0.000 fr. a u tirage de la S* tranche de 
la Loterie nationale, es t de Valenclenncv 
eu dé la région. 

Ce billet a, e n effet, é té acheté k la 
Recette des ftnances de Valenelennes 

L'heureux gagnant ne s'était pas en
core fa i t connaître jeudi soir. 

Deux cafetiers de la ville pos iédt ient 
un billet qui suivait k un numéro près le 
gagnant . 

L'avion hgllanëait « Uaivar » 
•at M aanag dana la diaart tyritn 

Amsterdam. 20 décembre. — L'avion 
hollandais e Unlver », avec lequel Par 
mentler et Moll aétalent claaaéa aaoonda 
dana la course Londres-Melbourne, et qui 
fait actuellement route vers Batavia, ve
nant d'Amsterdam avec l'Intention de 
relier lea deux paya en un vol record 
k l'occasion de la Noël, se trouve en 
panne dans le désert Syrien, préa de 
Rutbah. 

L'avion aat piloté par Beeckman et 
Steen berger. 

LOTERIE 
D E S 

RÉGIONS 
LIBÉRÉES 

3* TIRAGE: 28 DECEMBRE 

AVANT LE PLÉBISCITE DE LA SARRE 

L'assemblée générale 
de la Fédération nationale 

catholique du diocèse de Lille 
se tiendra demain samedi i Lille 

Noua rappelons que l'assemblée géné
rale de la Fédération nationale catholi
que (section du diocèse de Lille ). sa 
tiendra le samedi 33 décembre k quatorze 
1,cures trente, dana la Salle dea fêtée de 
la Centrale dea Œuvres, 38, rue de ls 
Monnaie, k Lille, sous la présidence de 
8 X. le cardinal Llénart 

Toua lea membres dea Unions parois 
sialee sont Invités k y assister. 

DANS L'ARMÉE 
Sont Inscrits au tableau d'avancement 

pour 19.13: 
lafsnterie. _ I>0Ur le grade de colonel: 

Bornecque. lieutenant-colonel breveté état-
major 1 " régi 

Pour le grade de lieutenant-colonel: les 
chefs de bataillon Fortet. service d t lt 
P..M.S. et rie l'I.D.R. 1 " région: Manceron. 
breveté état-mxjor 1 " D.I. 

Pour le grade de chef de bataillon (1 
partiel: Made.ioe. 4:1* It I ; Colet. service 
éducation physique i" région. 

• 

L e r e n o u v e l l e n t o n t 

d e s c a r t e s d ' i d e n t i t é d ' é t r a n g e r s 
Certaine établissements industriels 

avisé leurs ouvriers étranger», titulaires 
d'uae carte d'identité valable jusqu'au SI 
décembre 1984. qu'ils devaient e s detnan 
dar ta renouvellement avant le 1** janvier 
IMS. 

0 est rappelé qn'anx termes du décret 
dn » octobre 1M8 ( a r t S) e les demandée 
4e renouvellement doivent être présentées 
* • eenrs de prsaaisr trimestre qui suit 
l'expiration de la dernière année da la 
validité de la earte d'identité. » Pour les 
cartes vslaéelee jusqu'au SI décembre 1934. 
Isa demande* de renouvellement a s seront 
i t u g H i i qu'k partir da 1 " jsavrttr 1983 
et jatqa'en SI mars MB* Isrinsrvetnent. 

s) 

L'auto d'un Lillois tamponne 
une voiture biftfmaoeile 
et tue ion 

la 

Des conversations 
entre combattants 

français et allemands 
Berlin, "il) nécemlrre. — I,e président 

de 1 I mon teVIérale de? Anciens combat
tant». M rVfcét, et le secrétaire général. 
M. Han/lonx, se sont rencontrés, jeudi, k ! mr^ttjZ"II'AU^UJUI rf-e»"..* 'IT^J'™.,«"• 
Herim. . ,ve, |a , . | ,„-. ,e,er Hitler et le ] * „ " " , , , ' / ! ' J * ^ t de muni-
représenisnt permanent du f i ihrer. i l . U u - , P f mHmmrm,t, r ^ „ n . „„ - „ r 

s «es • • t s t M t j t a a j qu, | ,,.,.„ mm ^ s , „ . „ r M l l l , , |(1 ^ 
1, ». a ete convenu en're ; n . » : n _ a i u , ; , : : , , . I I . K . . » . : , . . . tt-...& 

nsr'onai-sociauate eini>*irait en liante-
es • s s i i a i 'omn.utant' 
iiir, que eex entret.eo 

Paris, 20 déceuabie. — Lee rapports des 
experte médicaux dont le docteur f i é a 
présenté k la Oozamieeion d'enquête un 
résumé sont su nombre de 10. Le pins 
important de ces document» est le second 
rapport otévJéon-légal. parce qu'il résulte 
de ls confrontation des rsesonrta d'aotop-
eie: hiatologiqnea et toxsBsiogiqses. Il éta
blit que ls mort du conseiller est due k 
un écrasement par le trais, que la tête s 
été séparée du rorpa par une pièce mu
sante du convoi oa par eae roue, la tête 
reposant aur le rail, cette dernière hypo
thèse étant la pins vraisemblable an point 
de vue purement médical: qu'a existait sur 
le viaage et sur la face dorsale des maina 
dea réaéfiaa «i<cnyuaotiqoea provoquées par 
des corps semi-ours tels qae l s paume de 
sa saaia. le rapport rappelle que le* coupes 
hia 10logique* des fragmenta de pocuxenns 
nses moiaa de 24- benrea apréa la m o n . 
ont révélé des lésions ne pouvant répondre 
qu'k r inhalation d'une substance irritante 
et nécrosant* an moins deux heures avant 
la mort. Il soutient que I'eneemble de ces 
eonttsiations est ea opposition avec l'hy
pothèse d'un tuidde et indique qu'un spé
cialiste d o t étudier lea problèmes nou
veaux poeée par la présence dana les pou
mons d'une quantité anormale d* graisse» 
t t de produits volatils oxydai*.*. 

Lea rapports aur le couteau indiquent 
qae lea tracée papiUairea relevées sur la 
lame dn couteau sont insuffisante* pour 
l'identification de lenr a*:i*ur. que le sea* 
tenu est ttetvé de sang humain, mais qu'il 
ne semble pss que l'arme ait terri k frap
per la victime, que le couteau a été limé. 
gratté, maie que res opérations n'ont pu 
être effectuées avec la lime ou le canif du 
eonaeil'er. Quant aux mouchoirs, aucun, 
trace de aliapéêlant» n'a pn être trouvée 

Un essai de réorganisation 
da parti national-socialiste 

en Autriche 
Vienne. 20 décembre. — Lea autor Ira 

autricéiienne», au cours d'un» enquète,dont 
le délHit remuute à la fin d'octobre der
nier, ont découvert en Haute-Autriche, une 
tentative d» réorganisation du parti pa-
lionsl-aoclaliste et de* fonustiona de sec
tion* d'assaut, appuyée sur un service 
d'nformot.on» et d* courrier» seerets.C'ept 
de Lins que partent ces nouvelles tenta
tives de regrnuprinei". 

1*1 po'ice autrichienne a réussi k iden
tifier les chef» p^iiiqve* de l'organisation 
des dlférent»* ville», ainsi que lea com
mandant* dea section» d'aasaut k Linx. 

I n certain nombre de ce» chefs ont été 

D i e r é M N 
du frwpe iMupiiJtMMtiire 

des ré*»is étruàtts . 
Parla, 20 décembre. — Lé groupe ln ter -

parleinen taire dea ragions darraatéag, r é u 
ni sous la prtxtidence da M. Larstsa H u 
bert, a entendu un exposé de M . T a i l 
landier sur les difficultés que ivcxaeen-
trent les communes dea régions d a t a s -
tées. auxquelles on oppose le délai da 
forclusion, pour le remploi de leurs In
demnités de dommages de guerre. 

M. Marcel Braibant. président de l 'As
sociation des maires des réglons d é v a s 
tées entendu ensuite au sujet de la re 
conduction de la loterie des réglons Uaé-
rées. qui a é té demandée à rurjuuusuité 
au récent congrès de Lille, a fait valoir 
que le produit de cette loterie serait af
fecté, désormais, à faciliter la réal isa
tion de travaux d'intérêt public dana Isa 
régions du Nord e t de l'Est e t k lutter 
efficacement contre le chômage. 

Enfin. M. Brom. député du Haut -Rhin , 
s'est associé, au nom des parlementaires 
d'Alsace, k l'idée de reconduction de la 
loterie des régions libérées qui cont inue
ra k trouver en Alsace un accueil très 
favorable. 

Après un échange de vues sur ces p r o 
jets, le groupe a décidé de faire une d é 
marche auprès du ministre des Plrutnoes 
dans les sens des Interventions ci-dessus 
exposés -. 

Dernière» Nonvelles Srortives 

aVstf l i e » . . 
eu lieu k Br 
représentent 

seront poursu'v*. 

La ditachsmint motarisé anglais 
qui sa rtnd dans la Sarrg 

a été reçu avae tnthousiasmt 
à Charlavillt at Marieras 

Charieville. 2(1 décembre. — Le détache-
meut muturioé nn»-.u-,a qui se rend dans la 
Barre, parti de Douai jeudi matin par 
route, est arrivé k Mésièrra k 17 h. ,' 
Les populatiins mas»ée» sur le parcours 
auivi par le détachement dana la traver-ée 
lie Ctssrtevtlaa et de Méaière* ont fait aux 
aikhlata bntnnniquea un accueil enthou
siaste. Ce fut un mouvement populaire tel 
qu'on n'en arait pas vu depuia longtemps 
Aux ovations dont ils étsienr l'objet. le» 
militaires anglais répondaient gentiment 
par des salut» de la main et dea sourire*. 

Le détachement c.niinvaodé par un capi
taine se compose de 200 hommes, sept offi
ciers et 1+fl véhicules, camions, remorque* 
et motocyclistes. Le matériel a été garé 
dans la cour de la caserne Dumerbion. 

I/e» officiers anglais ont été reçus par 
lea officier* du 91* régiment d'infanterie au 
mes» militaire. Une réception toute cor 
d i s e et chaleureuse a été faite aux aold itv 
de l'armée anglaise par 1* municipalité de 
Méaière». k l'Hôtel de Ville. 

Le détachement poursuivant aa route ae 
rendra demain k Mets. 

i Autriche un regroupement de» eectione 
j d'assaut tur une base exclusivement mili

taire. Une instruction aecrète enjoignait 
' aux b.tlénena d* ne paa se soucier de l'sc-
! '100 de réconciliation entreprise par car 
' raine d'entre e u t car un règlement de 
: w i n i » ivec !e Gouvernement est devenu 

' u V f . b c . 

D M POILU* nuWf* ***"* M U * MOtmMts *iatsotaATs A Lt U» OauUIsStJCMlNT A CALAIS '(•»*, JT.T.T,; 

I Jsudl atajaa midi, i-auto a s U. Daniel 
DStaineura. sr ana. marchand de charbona 

! k Lllls. s tamponné, k Pramarvllle. U voi
ture Hippomobile dana laquelle ta trou
vait M. Dsaathy. n ans. 

I Oa dernier tomba aur ta chaussa* at ss 
fractura ta trkae. n s succombé dans l a 
sairés * 1-aopttal d'Amiens. 

Un ancien notaire de Soissons 
devant la Cour d'assises 

de l'Aisne 
Ls deuxième journée du procès d* l'an

cien notaire de Soleeon*. M* Pleuvry at du 
banquier parisien Balme devant ta Cour 
d'aaalaaa da l'Aisne, s été ouaiaauiés k l'au
dition dea témoin* k charge at k décharge 

Parmi ces dernier*, on a entendu le 
colonel ds Beauoor at ta colonel de Parau-
dy. conseiller municipal da Paria, qui 
viennent aire ta balle conduite que M. 

me. qui s été décoré de la médaille 
militaire, a eue sur ta front. 

If* Honoré, bâtonnier du barreau 
d'Amiens, partie civile s. s u nom des vic
times du notaire Pleuvry. montre que. ai 
ce dernier a détourné plua de 4 million» 
appartenant k aea client*, c'eat grâce k ta 
complicité de M. Balme. 

La débat* continueront vendredi. On 
pense que ta verdict sera rendu dans la 
soirée. 

L'ex-kaiser perd on procès 
Berlin, 20 décembre. - OuiHaurae n 

vient de perdre un procès devant le tri
bunal d'Empire de Leipzig. Il réclarnait 
k une ancienne banque berlinoise le rem
boursement d'une somme de 480000 fr. 
représentant le prix d'achat d'actions In
dustrielles. 

Le tribunal d'Empire a débouté Gui l 
laume U de aa demande et admis que 
l'ancien empereur d'Allemagne avait ap
paremment agi d'accord avec son m a n 
dataire. En réalité, Guil laume II était 
débiteur de la banque berlinoise pour 
une somme de 250.000 fr. 

Un automobiliste qui avait provo
qué nn accident à Sous-le-Bois 
en étant ivre, frappé une femme 
et un soldat, est condamné à 
un an de prison 

Il y a quelques semaine*, un automobt-
llete aa état d'iviaaa». Auguste Daoonlncfc, 
33 sas . forain, tamponnait, k etaue-ta-Bote. 
l'suto da M. Hollande», photographe, qui 
tenait as droits et t'était arrêté en voyant 
lea dangereux alg-aag» da ta voiture du 
forain. 

Apréa ta colllaicm. Auguste Deconlnck 
frappa Mm* Hollanclar». qui routait appe
ler daa agent* pour faire osastater las 
dégtta. Un Jaune soldat qui intervenait 
fut. lui aussi, roué de coupa, puis frappé 
d'un coup da couteau k ta tête. 

Deoonlnck a comparu hier devant ta tri
bunal oxxrTOctta insl. n a été condamné k 
un an eta prison, piuaiaux* amendas poui 
ivrsaae, infraction* au Code ds la route, 
coups et t l assura*, et k d 
Intérêts envere af. et Mm* Hollanders 

— L a Osaaaslaatea éa M a U t t é r a t r * ée u 
Fon4»fioo Laaeevr», r é a a i * aa xfiaiatèr* éa 
l 'Mccanoa nationale, » attribué pour l 'saaée 

I ISS», ee pria, d'usé valeur é * t.eeX) rrsacs, t 
I M r a r a a a é l lazada 

TENNIS 

LE TOURNOI INTERNATIONAL 
DE NOËL, A PARIS 

Paris. 30 deceuiore. — Au couu de la 
quatrième Jcurnie du to.rnol lr.t*r.i»tlir.«l 
de Jfuêl a pris fin le tournoi dea lueiors. 
Bernard Oesvremrau. dêjk champion dt 
Fronce des Junii ra. a confirme -» claaue 
er dominant uettetneni «•* advspaaira*. 
jeudi matir. 1. rllralna facilement IHrtaa 
P"-r S-Z. t-1. L'*pré*-mUl u battu Janialn 
l t r 4-y. 1-6 4-2. 

Outre m deux partie* Il y eut de nom
breuse* finale» ûe tableaux prépara'.o>re* 
ou simple meaalrur* et nuelqu.-a deml-
f.n«Je« drs t .oleaur p-épsrafilrc» dit 
rirupie dame». 

Le Suécoi» Schroed'r a procl'-lt une 
: « * » • Impression et *'e*t qualifie peur la 
f,n»Je d* aon tableau. L'eapolr l.aaeals 
Pcluraa a aussi remporte la finale de son 
tableau en bstts. ,: J. We'ss par 2-C -0 g-ê. 

BOXE 

L e c h a m p i o n <le F r a n c e L a t t d r i n 

b a t l ' I t a l i e n P a s q u i n e l l i 

p a r a b a n d o n a u 2 " r o u n d 

Paria. 20 décembre — Ce tsar, au KunasI 
d'Aubervmier». s'est déroulé une réunion 
puglllatique dont le combat principal oppo
sait la champion de France tout** catégorie» 
Leudrln a l'Italien Paaqutnell! 

Tr** en tonne, le champion de France a 
attaqué vivement on adversaire, qui a'eat 
cantorn» dans une tféfexsslve prudente 
Cependant aur un crochet du droit fort 
bien place. l'Italien e*t allé au plancher pour 
neuf seconds* Peu après, la gong l'a aauvê 
d'un knoex-out certain 

Dés le début da la deuxième reprise. l'Ita
lien est retourné au plancher et e'eat relevé 
pour abandonner. 

I l ' ,-»rta 
f tn . i t iaai , 

T— 

Di«ii*»iel» 

•as^asssstai 

S'oveflabr» 
Baaattaa 

1 0 0 0 ; »ai 
du Par i tq 

COTONS 
L I V E B P O O L . 10 Saeasjkrs. 

m . . l l . C < « : A»ifri . '»i«. na 
baua>» 1 ; Ery:>lie», M s a a * 

Ma*». C<»»»»» 

• a»c '-; 
. 1 4 . 

Nea»-r<at 

| P * | 1 — | P-k- | 

1 1 1 Ji 
.... 11.44 l î f 1» •'•» 
.... U «8 12.16 I U M 
.. . . —.— U '•« 
.... u *» tt.at u M 
.... —— —— igJd 
.... i2«o u.f.: use 

... — . — — 11-*» 
.... l i a i net il.*» 
.... — — 11 "•» 

. — . — — — 12 4« 
... 1; M I I 13 i:.4:i 

—.— — — 

>» 
1» 7.1 

124T 

11.37 

ll.St» 
1~ * 0 
l i a i 

—•— — Aax porta é» l 'AI I»am<ie. 
psvt- eu l l o f e . 1.000: asx sert» 

». It.OOO. 
•xaer taUaas. — Peur 1» Ocaa4e-Bvetae.se. 

S OOO; r ra »'-a et Centiacnt, 13.000: Japon <•% 
Chiae. 4 3 0 0 0 . 

CHARGES A L'ETRAISCER 
baseras • Sar Paria. 7144: aar Br»»»ll<-, 

211.10; Cse. sera batie.e. 0 S/14. S S/<»; 
Prêt k e*»vl levai». 0 1/4. 0 1/1 

Nev-Terk : 8OT Psria. 4-«0 1/4; aar l>n-
éra». 4.S4 ] / • : Càb. traaaé., 4 té 1/1; aur 
Breseli**. 11.41. 

gucaas — Cuba, proeent» livrai»**. SOe"< : 
lur ééeesskr». 200: iaavler. I lgj 

aar». 174: aaai. 181; Juillet. 14U ; »»*t*arl>r>-, 
14»: êéeeaskr*. 1S2. — V.ntea. S.S00 teas«>. 

Revue du marché de New*Vork 
Maw-Tork. 20 décembre — letvdanre 

aaaex optimiste au stocx-Cxchange Toute-
foi* de nouvelles venta* dan* 1* compar
timent daa valeura de eervteea public* ont 
iraroé un* mt.uenee mooératrioe. Le» 
transaction* ont porté «ur 140.00) titra». 
Aprs* un» ouverture écn.ite at Irrigul'ére, 
le* rflalra* ont été calma», pesaient la 
matlrée. raut (tans ta compartiment de* 
- alei-ra de earvicac publies Leaaamb.» d* 
.a cote a marque une véritable résistant*, 
mais la* fluet i«tlon» sont derrrurae» 
ét-oltaa et la plupart daa valeura s'ont 
en'.agtatré que de* hauaaaa fractionnelle*. 
Clôture Irrégullé-e 

LES I N O N D A T I O N S A ROME 
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